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Le commerce extérieur de la Macédoine 
en 2017 

Le commerce extérieur de la Macédoine connaît une croissance soutenue depuis 2012, avec une accélération 

notable en 2017. Le déficit commercial, stable en valeur, a diminué pour atteindre 15% du PIB. Le montant 

des échanges commerciaux s’élève désormais à 118% du PIB du pays, pourcentage le plus élevé depuis cinq 

ans. Les liens commerciaux avec l’Union européenne continuent de se renforcer (l’UE absorbe plus de 80% 

des exportations macédoniennes), au détriment notamment des relations avec les Balkans occidentaux. 

Les échanges macédoniens ont été particulièrement dynamiques en 

2017, portés par les entreprises étrangères 

 
Les échanges commerciaux de la Macédoine ont connu une progression de 13,5% en 2017, la plus forte 
hausse depuis 2011. Cette hausse est surtout portée par celle des exportations, qui ont cru de 16,3%, alors 
que celle des importations a été plus limitée, à 11,5%. S’élevant à 11,8 Mds EUR, les échanges 
représentent 118% du PIB du pays.  
Le déficit commercial, à 1,8 Md EUR, est resté stable en valeur, et représente désormais 15% du PIB, contre 
18% l’année précédente. 
Le déficit des biens et services, à 1,4 Md EUR, continue sur sa dynamique de résorption initiée en 
2012, et représente désormais 11,8% du PIB, contre 14,8% un an plus tôt. Enfin, le déficit du compte courant 
ne représente plus que 2,3% du PIB, contre 3,1% en 2016. Ces déséquilibres sont largement compensés 
par les IDE. 
 

Les autorités macédoniennes ont créé des zones franches pour attirer des entreprises étrangères, qui 
sont à l’origine de plus de 40% des exportations du pays. Parmi les principales firmes étrangères implantées 
figurent le fabricant américain de pièces de voitures Johnson Controls, l’entreprise britannique spécialisée 
dans l’industrie chimique Johnson Matthey et le constructeur de bus Van Hool. 
La Macédoine est membre de l’Accord de libre-échange centre européen (CEFTA). Elle est candidate à 

l’adhésion à l’UE depuis 2005, et dispose d’un accord de stabilisation et d’association avec elle. Les 

négociations d’adhésion sont actuellement bloquées par la Grèce en raison de la querelle sur le nom du pays. 

La Macédoine a rejoint l’OMC en 2003. 

La forte hausse des exportations en 2017 est concentrée sur trois postes 

d’exportation 
 

Le principal poste d’exportation macédonien est le poste machines et matériel de transport, qui représente 
30% du total des exportations. Il est suivi par le poste des produits chimiques, qui représente 24% du total 
des exports. Les entreprises étrangères - Johnson Controls, Johnson Matthey et Van Hool - sont à l’origine 
d’une partie de ces flux. Le poste ayant connu la plus forte hausse est en revanche le poste matières brutes 
non comestibles qui a connu une hausse de 53%. Ces trois postes représentent donc à eux seuls près 
de 80% de la hausse des exportations macédoniennes. 
 
Le pays importe surtout des produits manufacturés (2,5 Mds EUR ; 37% du total des importations) et des 

machines et matériels de transport (1,5 Md EUR ; 22% du total) : il souffre encore d’une base de production 

relativement étroite, et plus tournée vers l’export que la satisfaction du marché intérieur.  
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La Macédoine est intégrée dans la chaîne de production allemande 

 

L’UE est le plus important client de la Macédoine, recevant 81% de ses exportations, dont 47% pour la 
seule Allemagne. En 2012, ce pourcentage n’était que de 65% : la Macédoine est de plus en plus intégrée 
dans les chaînes de production européennes, au détriment notamment des Balkans occidentaux : de 2012 à 
2017, les exportations macédoniennes vers la région sont passées de 686 à 586 M EUR, et de 22 à 12% du 
total. La hausse des exportations vers certains pays de l’UE s’explique dans une large mesure par les 
investissements réalisés en Macédoine, notamment dans les zones franches : la Belgique est ainsi le sixième 
client du pays, en raison notamment des flux du fabriquant de bus belge Van Hool. La France, elle, est 22ème. 
 
L’Union européenne est également le premier fournisseur de la Macédoine, avec 63% de parts de 

marché, proportion relativement stable depuis 2012. La France est en 17ème position, et dégage un excédent 

commercial de 17 M EUR. L’Allemagne est le premier fournisseur, avec 12% des importations 

macédoniennes, mais souffre d’un déficit commercial bilatéral de -1,5 Md EUR : de nombreuses entreprises 

de sous-traitance se sont implantées dans le pays (Marquart, Kostal…) et exportent leur production vers les 

commanditaires en Allemagne. 
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ANNEXES 

Les échanges extérieurs de biens de la Macédoine de 2011 à 2017 (en Md EUR) 

  2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2017/2016 

Importations 5,1 5,1 5,0 5,5 5,8 6,1 6,8 11,5% 

Exportations 3,2 3,1 3,2 3,7 4,1 4,3 5,0 16,3% 

Total 8,3 8,2 8,2 9,3 9,9 10,4 11,8 13,5% 

Solde -1,8 -1,9 -1,7 -1,8 -1,7 -1,8 -1,8 0% 

 

 

Part des principaux produits dans les échanges commerciaux de la Macédoine de 2010 à 2017  

Principaux produits exportés 2011 2016 2017 Principaux produits importés 2011 2016 2017 

Matériaux et produits chimiques 12,4% 20,4% 20,6% Métaux non ferreux 6,8% 13,6% 13,8% 

Machinerie et équipements 
électriques 

3,6% 11,0% 12,8% Machinerie et équipements 
électriques 

3,6% 6,7% 8,0% 

Machinerie industrielle 2,7% 12,0% 11,1% Fils, tissus, articles textiles façonnés 6,9% 6,7% 6,5% 

Vêtements 14,7% 10,7% 9,3% Pétrole et produits pétroliers 15,0% 6,2% 6,5% 

Fer et acier 22,6% 9,5% 8,7% Fer et acier 6,2% 5,2% 5,5% 

Véhicules routiers 0,7% 3,8% 4,5% Articles minéraux manufacturés 2,3% 5,3% 5,4% 

Minerais métallifères et déchets 
de métaux 

4,9% 3,2% 4,2% Véhicules routiers 5,0% 4,9% 4,8% 

Meubles 0,9% 3,3% 3,9% Machinerie  industrielle 2,7% 3,2% 3,1% 

Fruits et légumes 4,4% 4,0% 3,0% Articles manufacturés divers 2,5% 2,9% 2,6% 

Tabac et produits de tabac 3,5% 2,7% 2,8% Matériaux et produits chimiques 1,5% 2,7% 2,6% 

 

 

Les dix premiers clients de la Macédoine en 2016 et 2017 en M EUR  

Pays Exportations 
2016 

Part 
(%) 

Part cumulée 
(%) 

Pays Exportations 
2017 

Part 
(%) 

Part cumulée 
(%) 

1/ Allemagne 2 034,0 47,0% 47,0% 1/ Allemagne 2 351,0 47,0
% 

47,0% 

2/ Bulgarie 223,0 5,2% 52,2% 2/Bulgarie 293,5 5,9% 52,9% 

3/ Serbie 194,3 4,5% 56,7% 3/ Serbie 219,2 4,4% 57,3% 

4/ Kosovo 188,6 4,4% 61,1% 4/ Kosovo 198,8 4,0% 61,3% 

5/ Belgique 170,9 3,9% 65,0% 5/ Grèce 180,0 3,6% 64,9% 

6/Italie 158,4 3,7% 68,7% 6/ Belgique 177,7 3,5% 68,4% 

7/Grèce 147,7 3,4% 72,1% 7/ Italie 163,4 3,3% 71,7% 

8/ Roumanie 121,8 2,8% 74,9% 8/ Roumanie 155,7 3,1% 74,8% 

9/ Espagne 106,2 2,5% 77,4% 9/ Espagne 95,1 1,9% 76,7% 

10/ Croatie 80,7 1,9% 79,3% 10/ Turquie 77,9 1,6% 78,3% 
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Les dix premiers fournisseurs de la Macédoine en 2016 et 2017 en M EUR    
Pays Importations 

2016 
Part 
(%) 

Part cumulée 
(%) 

Pays Importations 
2017 

Part 
(%) 

Part Cumulée 
(%) 

1/ Allemagne 750,2 13,7% 13,7% 1/ Allemagne 803,7 11,8 11,8 

2/Royaume-Uni 654,7 12,0% 25,7% 2/ Royaume-Uni 690,2 10,1 21,9 

3/ Serbie 459,8 8,4% 34,1% 3/ Grèce 546,1 8,0 29,9 

4/ Grèce 449,7 8,2% 42,3% 4/ Serbie 489,1 7,2 37,1 

5/ Chine 381,5 7,0% 49,3% 5/ Chine 392,5 5,8 42,9 

6/ Italie 348,0 6,4% 55,7% 6/Italie 377,4 5,5 48,4 

7/ Turquie 315,8 5,8% 61,5% 7/ Turquie 324,5 4,8 53,2 

8/ Bulgarie 281,6 5,1% 66,6% 8/ Bulgarie 293,2 4,3 57,5 

9/ Roumanie 192,9 3,5% 70,1% 9/ Afrique du Sud 222,0 3,3 60,8 

10/ Etats-Unis 135,4 2,5% 72,6% 10/ Roumanie 218,5 3,2 64,0 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Clause de non-responsabilité - Le service économique s’efforce de diffuser des informations exactes et à jour, et corrigera, dans la 
mesure du possible, les erreurs qui lui seront signalées. Toutefois, il ne peut en aucun cas être tenu responsable de l’utilisation et de 
l’interprétation de l’information contenue dans cette publication.  
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